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La législation anti-alcoolique pro-| Fhomme contre Dieu, se mirent en devoir d'élever une tour assez lioure: qui, probablement, était elle-même inférieure aux civilisation: 
haute pour qu'elle ne pût être submergée, au cas où Dieu inonderait [Eey ‘Ptiennes et Babyloniennes. Quant à da civilisation Romaine, qu: 

posée pour 1a Saskatehewan la terre par un nouveau déluge. Tls avaient oublié la: foudre et les | vient en dernier lieu, elle est aux civilisations antiques, ce que la Kui- 
tremblements de terre. Comme nos savants: :modernes, ils pensaient à |ture germanique des temps modernes est à Ja civilisation chrétienne - 

LT J : : L beaucoup de choses, mais ne ‘pouvaient évidemment penser à tout. ;ce que, probablement, la civilisation matérialiste des hommes dre 

Jeudi dernier, l’honorable Walter Scott, premier ministre de l4 Dieu, pour maintenir ses droits, se contenta de brouiller leur langage. [temps du Déluge était à la civilisation primitive des enfants d'Adaxres - 

Sxkatchewan, à présenté pour seconde lecture, à l’Assemblée Lésis- bar “ext 


De sorte que ne pouvant plus se comprendre, ik furent obligés d'aban-|une mentalité redevenue barbare, recouverte des signes extérieurs” 
lative de Régina, son projet de loi plaçant le commerce des: Tiqueurs en donner leur construction inachevée et de se disperser. de la civilisation. 


Saskatchewan sous Fadministration directe et le contrôle absolu de Ï est plus que probahle qu'avant la séparation définitive. il y Ux Sauvace 
l'Etel eut quelque chicane dans la famille. Au pied de cette tour de Babel, 
Ce projet de loi, qui est actuellement soumis à la Chambre, et qui la question des langues et de= nationalités -$e trouva posée pour la pre- TT + 
sra sans doute adopté prochainement ans modifications notables, 


mière fois, Et je soupçonne fort que ceux qui durent s'éloigner de Ie 
constitue une pièce de législation très intéressante, inaugurant un Es à ° ‘dans les Le vice- -président de A. C F. c. sur le. 


partie du globe civilisé et mise en valeur, pour « s’enfoñcer dans les 
système sonment nouveau au Canada pour la réglementation du {contrées désertes ct incultes, ne le firent pas de bon cœur. Ils ne s’éloi- champ de bataille, au service des blessés: 
«ommerce des liqueurs. 


gnèrent que contraints et chassés par des partis plus forts: et dans 
Il importe que le public se fasse une idée Juste et complète de leur fuite plus ou moins précipitée, ils durent probablement aban- 
cette nouvelle législation. en dehors de tout préjugé politique, ‘et nous | donner une bonne partie de leurs bagages. 

voulons pour notre part aider à ce dessin par une étude impartiale Et voilà comment, les divers partis de fugiüfs. se chassant et se 
du nouveau projet de loi, qui doit être mis à l'essai durant une période | poursuivant Jes uns, les autres, se trouvèrent réduits à des moyens de 
de cinq années avant d’être finalement adopté ou rejeté par l'électorat {subsistance de plus en plus sommaires, à mesure qu'ils s'éloignaient 
de ja province, d'avantage du centre de la civilisation.—Telle est l’origine des peu- 


k & « 
plades barbares et des tribus sauvages: plus où moins barbares et plus 
L'abus des liqueurs enivrantes cause des ravages si affreux, de lou moins sauvages, selon qu’elles avaient pu siuver un plus où moine 


destruction physique et morale, dans l'individu, la famille, et la société, | crand nombre des connaissances de la civilisation primitive ou selon 
que l'on en est venu’ dans plusieurs Etats à à exiger la suppression totale | que le commerce ou des migrations postérieures les remirent en rap- 
du commerce des Hqueurs et à établir le régime dit de prohibition qui. ports plus ou moins suivis avec les contrées civilisées. 

heurtant violemment la liberté individuelle, n’a pas toujours obtenu 
les résultats désirés. 

Aussi longtemps que se maintient la fabrication du produit, la 
sippression du commerce demeure plus ou moins illusoire. Le mal 
d'ailleurs n'est pas l'usage même des liqueurs, mais l'abus, et contre 
ce mal il faut faire intervenir une force morale, Ja vertu de tempé- 
rance. L'Etat reste dans les limites de ses attributions s’il protège- 
efficacement l’individu contre sa propre faiblesse en établissant une 
réglementation sévère qui supprime pratiquement l'occasion exté- 
rieure, 

l'expérience a démontré partout que le commerce de détail des 
liqueurs enivrantes, conduit jusqu'ici par des intérêts privés, dégénère 
facilement en toutes sortes d'abus malgré les restrictions que lui im- 
por la loi, 

Tes mêmes abus subsisteront-ils si tout intérêt privé est éliminé du 
commerce et remplacé par un contrôle absolu et une administration 
direcie de l'Etat? C'est ce que l'avenir dira pour la Saskatchewan dès 
lors que le nouveau régime aura été mis à l'essai. 


*+ + *% 


Nous sommes heureux de pou- ions aussi vite que possible sans 
voir reproduire les extraits suivants nous retourner sur lui. 
d'une intéressante lettre écrite du] Ce n’est qu'un accident qui se: 
champ de bataille, en date du 9 | répète assez souvent. mais que 
mai, à S. G. Mgr Mathieu, évé- aime mieux voir de loin que de- 
que de Régina, par A1. l'abbé H. près. Nous sommes toujours am 
Kugener, vice-président de l'Asso- milieu du danger car nous restons 
ciation Caïholique Franco- Cana- 16 jours en le ligne et 3 jours en 2e. 
Âdienne de la Saskatchewan et curé ligne. £C’est-à-dire environ 2 milles- 
de Dollard, Sask., qui occupe ac-|à l’arrière. mais là encore nous ne- 
tucllement le poste de brancardier ;sommes pas à l'abri des obus puis-- 
Pour moi, l n'y à aucun doute que c’est de cette époque que date militaire au 12ème Territorial, |que ces 62 dont je vous parlais 
le fameux âge de pierre. Les premiers fugitifs, arrivés dans des con- Se compagnie, secteur postal 104 |tout à l'heure sont tombés sur nos- 
trées désertes, et ignorant la métallurgie, s'ingénièrent à imiter avec sous le feu de Pennemi et non refuges. Nous nous retirons danx 
des silexs les instruments métallurgiques dont ils se servaient dans loin des tranchées canadiennes. l'es caves des maisons ntinées, dé 
les pays civilisés. Cet âge de picrre dûre encore dans certaines parties du - Imolies, car de tous ces beaux vills— 
contre de }: Afrique et de l'Océanie: parmi nos tribus du nord de l’A- J'ai pas mal d'occupations en res et villes du front il ne reste pas 
mérique, il existait encore à la fin du K VITE siècle: eton en irouve, {na qualité de ‘brancardier régi- lune seule maison intacte. 
dit-on, des traces dans toutes les parties de l'Europe. Mais je n’ai jamais mentaire, surtout dans ces der-| Jé puis malgré tout, célébrer, # 
entendu dire qu’on en avait trouvé trace dans les plaines de l’Armé- lion temps où les Allemands ont imon srand bonheur et celui d’wr 
nie et de Ja Babylonie. voulu et veulent encore percer nos | rand nombre de soldats et d’ of 
‘ignes. d'où combats journaliers ; lciers, la sainte messe tous les ma- 
vec des morts et blessés, Vous le |tins. Je n° ‘x ai pas encore manqué 
verrez d’ailleurs dans les journaux, | ct le saïr ou la nuït, je fais une vis 
“ar nos bons Canadiens y ont pris te aux tranchées, confessant, dis 
une part très active et le récit de |tribuant la Ste Communion que je 
ces combats vous pourrez le savoir [porte avec moi, car par une pex— 
nar les communiqués officiels. Tis mission tonchante et généreuse &r 
ne sont pas loin de nous, mais je {Souverain Pontife, nos soldats €- 
n'ai pû cependant encore les reu- {tant toujours en danger de mort 
contrer, éar nous avons chacun peuvent communier sans être & 
notre secteur dont nous ne pouvons | jeun. 
sortir. 


L’Ecriture Sainte nou, indique, en effet, l'Arménie comme la 
contrée où Noë débarqua avec ses enfants après le déluge. Et c’est pré- 
cisément dans ce pays et dans les contrées environnantes que nous 
trouvons les traces de la civilisation la plus reculée. De Jà la civi- 
Hsation se répandit en Egypte, en Asie, dans l'Inde et la Chine. Puis 
dans les iles de la Grèce, dans lex plaines de la Macédoine et de la Bul- 
garie; pour gagner, plus tard. les câtes de l'Afrique. de l'Italie et des 
Gaules Méridionales. 


Rayonnant des plaines de Babylone comme de son centre, non: 
YOYOns la civilisation antique se répandre partout, mais là seulement. 
où les premiers migrateurs purent facilement emporter avec eux les 
connaissances et les instruments de la civilisation: on bien, où ils 
purent les recevoir facilement plus tard de nouveaux émigrants ou 
des voyageurs, venus des contrées civilisées, 

Mais, ce qui dérange un peu la théorie des descendants du singe. 
c’est que, nulle part, ni dans Îles temps anciens, ni dans les temps mo- 
dernes nous ne trouvons d'exemple d’un peuple ou d’une tribu qui 
soit passé de l'état barbare ou sauvage à l’état civilisé, à moins que 
la civilisation ne lui aït été apportée d'ailleurs.—D'où il est permis de 
conclure que si l’homme avait commencé par être singe, il le serait 
encore. L’ exemple de nos libres-penseurs modernes n ‘est d’ailleurs pas 
fait pour nous ôter de l’idée que, quand on est bête, on le reste. 


Si nous ne trouvons aucun exemple de l'humanité s'élevant par 
ses propres forces, de la barbarie à la civilisation; nous trouvons, au 
contraire, une foule d'exemples de peuples civilisés retombés dans la 
barbarie. Encore aujourd’hui, la Chine et l'Inde, nous montrent des 
peuples à la mentalité enfantine des barbares, drapés dans les oripeaux 
d'une antique civilisation. L'Egypte, l'Arménie, la Syrie, berceaux des 
premières civilisations sont complètement retombées dans la barbarie, 

Dans les premiers temps qui suivirent le déluge, les descendants 
de Noé durent coordonner et compléter les notions et les connaissances 
qu'ils avaient sauvées du nauvrage; et, pendant une assez longue pé- 
riode, les lettres, les sciences et les arts dûrent aller en progressant. 
Les connuissances que nous avons de ces premières civilisations sont 
très imparfaites. Les restés de la tour de Babel, les Pyramides d'Egypte, 
es ruines de Ninive et de Babylone, sont à peu. près tous des monu- 
D'après Je nouvel Acte ies profits qui reviendront : au. trésor. général di- ments qui nous en restent. Mais ils suffisent à nous démontrer que les 
minueront de 850.000 chaque année jusqu’à extinction totale. {peuples qui les ont construits connaissaient V'architecture et excellaient 

Le projet de‘loi; ‘dnt nous avons indiqué ici les. grandes lignes dans la peinture et la sculpture. 
comprend 213-clauses-et se divise en cinq parties, ©: : ‘Pour les sciences proprement dites, personne ne pourra soutenir 

Nous en ferons une. ‘étude détaillée dans des articles subséquents séfieusement que les constructeurs des Pyramides.ne possédaient pas 
des notions de mécanique de beaucoup supérieures aux nôtres. Et les 
embaumeurs des momies n'étaient certainement pas des ignorants en 
médecine. et en pharmacie. - 

Les:plus anciens monuments littéraires que nous s poSédons, sont 
le Pentateuque et. les autres livres de l'Ancien Testament ;' “qui, au 
point: de, vue: de Ja facture littéra aire, ne. le <èdent certes’ en. Tien . aux 


le point essentiel du nouveau régime proposé est en effet, uni- 
quement, l'essai, pendant cinq ans, d’une expropriation d'Etat de tout 
le commerce des liqueurs en Saskatchewan, par l'élimination du com- 
merce privé. | 

I’Etat n'établit aucunement la prohibition pour heure actuelle, 
mais il se charge de vendre lui-même, selon des conditions bien spé- 
cifiées, toutes les liqueurs alcooliques dont le commerce était anté- 
rieurement réservé aux hôtels autorisés, 

Dès que la nouvelle législation entre en vigueur les 445 débits 
de boisson actuellement autorisés dans la province disparaissent et 
sont remplacés par des établissements d'Etat là où il y avait aupara- 
vant des magasin de liqueurs en gros et qui au début ne e dépasseront 
pas le nombre de 22 à25. 

Dans ces établissements l’on pourra se procurer, à des prix uni- 
fermes, une certaine.quantité de liqueur, mais il sera absolument in- 
terdit d'en faire. usage sur: pläce où en tout endroit public, ce qui sup- 
prime du coup. Ja pratique si funeste dela traite. : 

La province sera divisée en 67 districts et les électeurs munici- 
peux décideront par referendum si un débit de boisson doit être ou 
non institué dans le district, ce qui dans l'hypothèse d’un vote partout 
affirmatif, porterait.au maximum le nombre des dispensairés à 82, 
mais il n’est pas probable que.ce nombre s'élève à plus de 50 ou 60 

L’ administrateur de l'établissement est un employé à salaire fixe, 
uni ne perçoit aucune. commission Sur Ja vente des boissons dont il 
doit tenir un compte détaillé. : 

Les recettes sont attribuées à. des fins spécifiées. Le gouv ernement 
obtenait antérieurement :$300. 000 par. les octrois deilicences aux hôtels. 


Chaque dimanche. sur un autelf 
Je vous avouerai que nous som- |improvisé, avec ma chapelle ports 
mes dans le secteur le moins mau-|tive, je chante la grand’messe.. 
vais de tout le front, et malgré ce- |Que c’est touchant d'entendre nœ- 
la. 62 obus de 210 sont tomhés au- soldats, presque tous pères de fa 
tour de nous depuis 3 heures. [mille (ceux de mon régiment onf. 
Quand commence la rafale d’artil- {de 37 à 48 ans) chanter de tout. 
lerie nous nous tenons terrés dens ileur cœur la messe tout entière 
les cabanes creusées sous terre et y | Nous avons parmi eux des artistes. 
restons jusqu’à ce que les nôtres |chantres des grandes églises ot: 
répondent. à moins qu'il n’y aït même de l'Opéra, peu importe . 
des blessés à aller chercher, ce qui [chacun y met toute son âme. Tou-- 
arrive souvent, et aïors nous y a!: jours des soldats comme enfants: 
lons au milieu de la mitraille, des |de chœur, les officiers —c'est Jeu 
éclats de shrapnel, des balles, etc. |droït—veulent toujours avoir-esr 
Je suis toujours de corvée, car jelprivilège, et le bruit du cznen.. 
tiens à être un des premiers à voir [remplace avantagebsement comme - 
‘e blessé, et à lui donner l’extrême | bruit, la eloche du servant. 
onction ou le St Viatique, si pos-|. Tous les soirs en ce moment: 
sible. Jusqu'i ici, mes compagnons inous avons l'exercice du mois Se 
et moi, nous avons toujours été | Marie avec bénédiction du Sainé: 
nrotégés, grâce sans doute, aux {Sacrement. Nous n’avons pas cier- 
nombreux Ave Maria que nous ré-|acs liturgiques, fleurs, voile de 
sitons en chemin. Les obus ont é-|hénédiction, encensoir, etc, mais 
elaté, au-dessus et autour de nous{ie crois que notre Bonne Mère se 
par centaines, et jamais nous n’a- [contente de nos bonnes intentions: 
rons été touchés. et entend d’une oreille miséricors- 
: dieuse les cantiques de saison don 


Une nuit cependant, j'ai eru no- |‘ tiques ( ; 
: je vous envoie ci-joint un échan— 
, 


tre dernier instant arrivé, et j'ai|lt 
en le temps, bien. juste, de réciter |tillon. È 
à haute voix, pour mes camarades| “ons préparons la messe royatë. 
et moi, l'acte de contrition. Nous |, parties pour l'Ascension ; messs: 
transportions un blessé soûs 14 mi- qui sera répétée le dimanche æë- 
traille et la fusillade, quand un 0-|vant. fête de notre Jeanne, patron 
bus siffle près de nous. Impossible |;;4 de ma chère paroisse de Dot- 
de nous jeter à plat: ventre comme |ard : et cela toujours avec le con 
on le fait d'habitude, Car NOUS A-|cours de nos artistes, chantres ef 
vions le-hlesé porté sur un brän- musiciens, car nous avons harriey- 
“enrd et sur les épaules: L'obus in violons. ‘elarinettes, frutre- 
4 :|tomibe. juste en. dessous du-bran-{}iis ete. ete. Espérons que noire 
tre les quaire brancardiers. |; ierse lorraine fera quelquechose: | 
est. mies amis nous sommes pour nous au. jour de sn fête; c'e . 
; és Acte de contrition, eb:vi- | ans cette ‘intention que nous 
Ô x ve la France”. Oh! protection -mi-| ferons uhé neuvainé préparatoires. : 
-telle: que nous. c HTISEQ! S n'était que la périodë | raculeuse, lébus n'éclata pas, nous] Je ne sais si je vous ai dit qe | 
; €. 3. salu Funadieu < et nous fi- (4 suivre en 1 2ème page) . 


le | Déluge 


LA. 


Ta rigantésque. exécution: ‘du: dénge dut certaiñiement. produire 
ne certaine impression. sur, les. descendants de Noë—Pas : assez. cenen 
dant pour-les pénélrer 
“étimnission qu'ils de 
Peu de lerips: 
non de la 1 manière 


avoir viol Le 
derne ne: 
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Le Vice-président de PA. C.: | Malgré tout ma pensée et ma 
F. C. sur le champ de batail- (prière : vont souvent jusqu'en Sask. 
le, au service des blessés. let je demande au Bon Maitre que 

icetie boucherie finie bientôt 

(Suite de la re page) pour aller vous revoir le plus tôt 
durant le temps pascal j'ai eu le! possible. Mais comment en fini- 
bonheur de voir regenir dans Îe | nous? Nous sommes là de puis 
bon chemin, un grand nombre de | qes mois, face à face, sans qu'au- 
nos troupiers dont quelques uns 4,5 changement notable ne se pro- 
n'avaient pas recu les Sacrements | dise et les Boches, pas plus que 
depuis leur lère communion ou nous. ne sont à court de munitions 
leur mariage. J'ai même b: püsé | ous en faisons l'expérience cha- 
an sergent le Samedi-aint et lei que jour. Humainement parlant. 
jour de Pâques 11 de nos poilus !: je ne vois pas quand cela finira. 
ont fait leur lère commun.on. au ne intervention divine seule 
Actuellement j'ai un certain | |pourEr mettre fin à cet terrible 
nombre de communions quotidien- | rre. 

nes surtout parmi les officiers qui | 

peuvent facilement quitter leur 

poste une demi-heure pour assis euils! 

ter à la mee. Î 
Comme vous je voyez, Monsei- 


gneur, je suis assez occupé, le jour | 
et souvent la nuit. Quand j'ait Vous m'excuserez, Monseigneur. 


quelques heures, je fais comme les | de mettre fin à mon bavardage ; 
autres. je m'étends sur une botteije ne voulais pas vous donner de 
de paille ( quand ilyena) ou suridétails. et voilà que je vous ai dié 
ma couverture à terre et on dort tout ce que je voulais écrire au R. 
an bruit du canon. IPère Auclair. 


Que c'est triste. triste! que de 


Et je n'ai pû encore avoir de 
nouvelles des miens. 


gr chan = == mpeg nero sr es US eee ce eu 


LA GUERRE - 


larche des événements 


L’envahissement du Tyrol et de Trieste s'accélère. Les Au- 
trichiens résistent avec plus d'énergie. Les Etats Balkani- 
ques s’agitent contre l’Allemagne.—Une lutte intense se 
poursuit au secteur d'Arras et dans l’Aisne: les Français en- 
régistrent des succès.—Les Russes subissent de durs revers; 
Przémys! retombe aux mains des Autrichiens. Terribles com- 
bats sur la San. Les lignes russes fléchissent et se raffermis- 
sent à tour __Défaites turques dans les Dardanelles. La cons- 
ternation règne à Constantinople. Le peuple réclame la paix. 


> 


Récit au ‘our le jour d'après les dépêches européen-. 
nes jusqu'à date 


Ce brillant fait d'a armes : fait rE- 
saitre la Confiance an sein des 
troupes désorganisées et démora- 
lisées de l'Autriche. ‘Lès Russes 

esentent moins ce revers,. en con- 
dération. des-fortes réserves qu'iis 
disposent en arrière de: Pizémysl : 
is se retirent da rantage vers le} 


Asie, regorgent de soldats blessés, 


de Penderma, 1 mer de Marmora.… Li 


VENDREDI 4 J UIN 


considérables é ét. [éprouvé de loùrdes 
pertes. Les hôpitaux -d’Aivali, en 


Un sous-marin anglais coule un 
transport allemand . dans le Baie 


Cartes Professionnelles 


pros | | ASSURAN CES a Te. 


Dr EF Lachance *MARCELIN 


“Bois dé constrüction de tout, - 
DES HOPITAUX DE PARIS te.'Beau bois de” ‘Colômbie, Portes 


Chassis; . Papier! à Couvertures 
| (dalles), Pieds d'escaliers tournée 


nord et concentrent “étus forces | ue  CUIRURGIE - 
{| Ja re rise de. Przém rs aux êts. 
des Carpathes du Dnéister. P he à srémaurésd ET MALADIES. (Prêts. 
‘ Vienne mains - des Auêtr o-Allemands | DE LA FEMME | Conditions. faciles, 
La rumeur court à Vienne soulève d’enthousiasme  :-de Venez me Voir à mon: bureau, 


comme à Berlin qu'une nouvelic 
course, mieux combinée que ies 
premières, se prépare sur Varso- 
vie, en Pologne. Les troupes aus- llemandes, 
tro-allemandes barcèleront les 
Ruses sur un€ longue étendue, et 


démonstrations 


toire. Cependant cet 


Bzura et Rawka, 

Le conflit austro-talien abou- 
tit à un désasire des opérations au- 
trichiennes. Les soldats auiri- 
chiens battus en brèche sur toute 
la ligne, se retirent graduellement | jours du conflit. 
détruisant le villages dans leur 
retraite précipilée, Au:sud-est de 
Trente, les Italiens bombardent 
Mori à quelques milles de Rovere- 

. et gagnent des positions avan- 
juageuses dans es montagnes de ja 
frégion, Les fortes pluies ont ren- 
du momentanément sans fruit le 
prise de Rovereto: les mouvements 
de l'infanterie ne purent sopérer | 
avec avez de rapidité pour tenter 
un assaui aux environs de Trente. 

Une violente bataille a inarqué | de la Saskatchewan, de plus : 
la prise du défilé Monte Croce, | Le français est enseigné 
Alpes Vénitiennes. | dans toutes les classes. 


i Levons de musique, de peinture, de 
1} dessin, de travaux à l'aiguille, de dac- 
| trlogr aphie et le sténogra phie. 
t 
; 
| 


deux fois assiépée, : 


(A suivre en 8ème page 


AGADEMIE ET PENSIONNAT 
DE NOTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask. 


ee er ae cine een mqe 


Voustrouverez ici une éducation soi- 
née, un cours d'études complet, une 
parfaite discipline et un milieu idéal. 

Le cours d'études comprend le cours 
complet adopté par le gonvernement 


dans les 

Par einq fois. Îes Autrichiens 
se poricrent à Passant des troupes 
fahiennes. autant de fois les Tta- 
en les rofoulèrent au delà de: 
leurs Honvs: finalement es Chas- || 
eurs Alpins s'élancérent en avant | 
;tohèrent sur les Autrichiens, les: 


Pour les conditions et autres ren- 
seignements s'adresser à la 


|: 
il Rév. MERE SUPERIEURE 
i - 
L 


ire ennensles, 


tuaicrenut en pieces et restèrent | Diplôme à l'Exposition Provincial 1894 
nattres iles ACfilés après avoir in-! . 
or n L 1 fil mn s { | Medaiile d Or a l'Exposition 
fee une porie couiplott aux i 
BH Provinciaie 1901 
! 


HER RER D PEN a presse aiheomande inquiète 
de vus uultations des Ltass Palk: à: Ta flotte italienne se montre: Atelier fondé en 1852 ! 
La Sert og Drie  sispen- niqués et propose inème des con- active: olie sillonne es mers de: 
as à L'angdaide leurs différends cassis de teprioires pour € calmer il Admatque et poursuit les eroi-i Le 
Eu eget des pyuvtaus be da Dale 5 linnante ét a Puloarie. L'Au- ur auirichiens jusque dans | ep ter. 2 
marie ct ent rouin L'enne aise par LATenaune. et ienreinta de la forteresse de Pola. I RS 
D rotin, de citent Date opte à dde Det enliX eucritteus poux les navire attirichiens retusent | ul | 4 
i 


aigue ut None Gps ugiilieiiathse Sutieftie os exXiuehets POoTHRUONCE 


de er es Me Tate dapnis à hifonmee, 
: gets Cats Le Les fire pomsivent de route 
‘: er serbe, DE jets jenrorte Je one de la San. 
È Ditaan devern me De fatlisont us la région 
dinar n renspione een de Je Pramns Tes Afleimands pré- 
n canons a'onande tendent à dé asverez retentissants 
Pis pagnes viéontaire Abondeut au aid de Pratt et chantent! 
eu fenies pus he 2000 volontaire, Hs affichent dans leurs 
paires ont offert leur services AR mipport officiels que 300.000 
pétiieipe de nai Giiette qui ent Pefnse [iipees et plis de Gfi0 canons. sont 
mathienmant dre La mmerpes Linie sure leur soute durant 
TRE [LES ie pente pvele at SSH lee opérations dt oi de tot. 
des dunes nie petriotiome bien Giuiaqu ii en <oit, Les troupes mme: 


éptiienst halälement lei 
10e eopubat et 3 leurs succès ne sont: 
Hiés, pe ie m'en sont pas 
ioins fortement prononcés, 


DÉTÉTEUN, aientiannnent les CON cp 


tiptieis séries dus nrhites TA 
nm Celatatite, 

Les ironique Etiileinees avatieent 
craduei A Panest du conflit. les troupes | 
contiennent avanta- 


due Les provinces: 
Caruthie 
Autricldens, 


] 7e pra vs 


detiletit 
ci Fyro’, de it et de Éranénieus 
censettieni | 
Sotichez. à Neuviile connue dans 
lu forér Te Pâtre et dans les Vos- 
situation demenre la 


huile- 
ü cette invagion si 
rapide et Si effociive. un dépit des. 
juirs dans la 
presse allemande. veulent cons 
iniptisant à opposer 
flot envahisseur. ‘uje 


Trieste. due 
liittit 


us, a 
CINE, 


Faprhorte doniriuires 


-urmient, 
une digne an au feu de Part 
né la onerre qu'elle embarrae jus des Flandres. Ts ont ernpê- 
srieusement J'Antriehe et Face hé les roecvnes allemandes de 
cie stit pied du Ynuir. On s'attend parvenir il leurs postes de combat! 
les troupes en réduisant à néant leur inouve- 
une régis nent en avant. 
des de- Lee Atlemande préparent tn 
Wie crand raid «ur Londres Une Pot. 
leur. Dunes de réerve, aille de Zeppeline et d'aéraplanes 
La vibe de Pola à reen La visitée fair à cet effet ses derniers prépa- 
Tune flottifle  d'aéroplanes  fta- ratifs dans des camps d'aviation en 
jiens, qui 4 de- donnnascs Belgique. 
considéralles à arsenal, aux da-. Te Précident Wilson envoie un 
tions de chonns de fer et aux di- ultiinatum au Mexique. le pres 
vers édifices publics Pola est re- sant de faire la jaix inmnédiate. 
connue comme de grand port mi-'ment. 
Htaire de FAntrche en Adriati-: 
que: elle el protéeée et défendue 
enr mer par la flotte antriclienne 
et sur tèrre. par une. ceinture de Ta forteresse de Pramvel, agiée 
forts redoutables. Tes aviateurs gée depuis près de trois semaines, 
italiens semi au fen intense des! retombe an pouvoir des  \untri- 
canons de Ta flatte et des forts. ont chiens. La garnison rue ne put 
regagné leurs bases, «ans avoir 4 tenir plus longuernent au feu ter- 
prouvé aucun inal rifiant de l'artillerie autrichicn- 
La Rouimanie et la Bulgarie ont ne, [es Russes furent forcés d'a- 
définitivement conclu leurs négo- andonner la première ceinture 
cations au sujet de leurs frontit- ides forts avec tant de rapidiié 
re respectives, €t se préparent à sauls ne purent déincuter leur: 
euiréer en guerre <hinnltanément. | hanens: les Autrichiens s'en er. 
ianie rontre Autriche ct ivirent pour emporier 1 ville d'a 
| arie contre les Turcs. 
mon ete 7 a OT ° 4 


sependant à 6e 
attrichiennes tentent 
autre Aésespérée en arricre 
renses qu'elles fiovent en ve 
Bienit une 


que 


cutise 


JEUDI 8 IUIN 


paul 


Fasaut de l'enneini À! 


Les Pelues répondent avee éne T- | 
illerte allemande i 
En Aix jours, FTtale a si bien me- cup huire premières Hones de trans! 


memes DS 


ie entphat. 


i 
( 
1 
l. 
i 
le 


mom, 


D nn 


| 
| 
j 


pe JOS, VILLENEUVE 


Entrepreneur et 


Dans le Flandres, Les troupes: 
cundiennes <nparent de $00: 

verecs de tranches dans la ré 
igiun d'Ypres ct repousent vigou- 
iperecinent une contre-attaque al. 
emande habilement  eombhinée. 
Tes perte furent élevées de part: 
et d'autre. Les Anglais retiennent | 
leurs positions à l’est d’Ypres. au 
village de ITonge. un vif engage 
jioent cut lien dès l'apparition des 
LA lommands, quais ces derniers at- 
‘inquérent en vain. 

La bataille se développe on im 
duel d'artillerie au nord d'A\iras: 
la canonnade rugif intense durant 
toute fa journée et la nuit. A Ka-! 

+ Jaune de Loreite. Tinfantorie | 
francaise énéagea un furieux coin | 
bat wi enrécistre quelques sucer. 
de mime an Tabyrinthe, Sur le 


… Neusiiles se Tronc + 
{F1 mt Neu re uehiez, des Fran Manufacturier 
fete inultiplicerent leurs  attaqnes 
us apporter grand changement 
Pl ° ° d'Âutels, Sculpture d'ornementa- 


ls D : ne. 
dal ti ES il: crées , LE . » . . 
| U sation gent rale de leur: tions d'Égiises, en Bois et en Platre. 


Bancs, Confessionnaux, Chaires, 
et tous objets servant aux besoins 


positions. 


L'ennermi subit des revers dana 


Ha forêt Le Pâtre, eur les hauteurs du cuite. Spécialités: Exécntion 
j'le ka Meuse et dans. les Vosges, dnrcitecture. de Sculpture ct 
Les mouvements français, rapides 

ef constants rejettent les Alle- 


ST-ROMUALD, P. €. 


mands au delà de leurs premiers 
rciranchoments, 
Une mutinerie 


s'élève parmi RÉFERENCES: 


les troupes ottoinanes de: Darda- Rev. Père H. Delmas, O.M.I, Duck lake, 
se Plusonr. ne Li . Rev. Père J. E. Jeannotte, O.M,F Ottawa. 
nelles. Plusieurs officiers et soldats Rev. Pére X, Portelance. OML Wpg. 
imélés at complot. furent  exécu- Mur. Bernard, St-Hyacinihe, - Québec. 
A Mgr. Provost, +  - Fall River, Mass, 


Les Tures au conrz des récents 
engagements ont subi des revers! 


< | 


d . 


Fe 
Il Aux Franco-Canadiens! 


jirs. ù 
Saskatoon 


Rev. Pére Lacoste. OM.I. = 


MAGNIFIQUE CHOIX DE LIVRES CANADIENS-FRAN- 
ÇAIS À VOTRE DISPOSITION. 


Pourquoi, durant les longues soirées de l'hiver, ne pas déguster 
une belle page de notre .ittérature nationale? 
‘Ornez votre bibliothèque de 
Romans Canadiens, Poésie Canadienne, Histoire 
Canadienne, Bibliographie et géographie cäna 


dienne et Littérature Canadienne. . 
Consultez nos listes de prix. 


Chs-Ed. PARROT 
- Bureau du “Patriote de l'Ouest” 


‘Prince Albert, Sask..… 


VE dus es43À ie DA anus Le Ta Ares 


.. ce semer mie ee 


Vienne et de Berlin; de grandes 
patriotiques ani- | 
ment les rues des grandes villes al- 
partout l’on chante vic- 
événement 
SES . n'apporte qu'une. victoire morale; 
particulièrement entre les rivières en réalité la forteresse de Przémysl 
impitoyable- 
ment bombardée par les grosses 
ipièces autrichiennes, n'est qu’un 
amas de ruines et ne présente plus 
la résistance redoutable des pre- 
Le rôle 


, Vous puvez moins she | 
‘The Rexall Drug Store| J. E. LUSSIER | 
Chas. McDONALD 


FSU 


cd LI : BOYER ’ 
JE. FORTIN 


ARCHITECTE 


2584, Avenue du. Portage 
WINNIPEG, MAN, 


Consultations de 2 à 6 pm. 


Visite à hôpital de St.- Boniface tous 
les matins, 


ct 


Cuañere 408 
Batisse. Kerr 
RÉGINA, - 


Dr. H: TOUCHETTE 
FE -DUCK'LAKE : 


HEURES DE BUREAU . 
De 9 à 12 hrs &.m..et de 1à 6 hrs p.m. 


œCONSULTATIONS À LA MAISON 
A toute heure du soir. . 


Dr DeshRosiers R 


MÉDECIN-CHIRURGIEN 


Bâtisse STANDARD TRUST BANKS STUDIO 


Coin 3e Avenue et 22e Rue Successeur de Chisohlm Studio 
ARTISTE PHOTOGRAPHE 


Travaux exécutés prom ptement 
Agrandissements de Photographie 
Attention aux commandes par la poste 


er men 


SASKATCHEWAN 


ATELIER DE FHOTIMHAPHIE 


Heures de bureau: 2 à 6 p. m. 
TEL. 1330 


me 


SASKATOON,  - 


SASK. 


48 EST, HUITIEME 
Prince Albert, Sas VE 


Téléphone 62 Boite postule 132 
mere À 


| Cartes Professionnelles | 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Docteurs Strong & MeMillan 
*. Gradués de l'Université McGill 
Spécialistes en chirurgie, maladies 
de la femme—Rayons X. 
Bureaux: 

En face du Bureau de Poste 
a AVENUE CENTRALE 

Tél. 569 Prince Albert 


| 
| 
| 
| 
| 


TE. 


BUREAU: RESIDENCE: | 
MAX 1594 nm. TEL MAIN IN | 


J. A. BEAUPRE 


AUOCAT, NOTAIRE, Etc. 


BUTEAU: 
CHAMBRE 312, BLOC MCINEYVRE 


Etudes spéciales sur les maladies né- MAX. 


cessitant une opération 


; Toutes les opérations sont exécutées 
à l'Hôpital de la Ste Famille 


WIENNIPEG, 


| LE. MYLKS, MD. C. M. 
| 


At. HR RAVEL 
Bureau: 905 Avenue Centrale 


ï 


EI, F. . HO 


: Meilleurs rernèdes 


‘et moins cher Gr avel ÊT Gray el 
AVOCATS 


Si nos prix n'étaient pas plus us que 
roux des autres il vaudrait encore la peine 
de venir acheter vus 1emédes chez nous. 

Notre principe est dé ne vendre que des 
Î remeres de première qualité, et toutes nos 
affaires se maintiennent sur ectte base, 


ET NOTAIRES 


[MGOSE. AW, Suckatchen at 
BUREAUX 


De plus, comme nous vendons beaucoup GRAVELBOURE. Sat 
no remedes n'ont pas le temps de vieillir, 
1 Dussieszvous paver plus cher sue vous 


LV regagneriez DUO Hatis. 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


Pharmacien et Opticien 


Avenue Centra Prince- Albert 


IPENSIONNAT DES RELL ROSTHERN, Sask, 


IGIEUSES DE LA PROVI- 
DENCE, A ST.LOUIS, SASK. 
| Programme du Département de |. 


l'Education.—Enseignement effi- 
cace du français. 


Gradué de FUniversité Laval de Québec 


Casier Postal 535 


Télephone 337 


A. E. Philon 


Avocat et Notaire 
Bureau: Chambre 11 Knox Block 
Avenue Centrale, PRINGE-ALBERT, Sask. 


On accepte aussi les petits gar- 
çons pour préparation à la premiè- 
re communion, 

| S'adresser à la 


- Mère Supérieure 
ST. LOUIS, SASK. 


LINDSAY & MUDIE 


|. AVOCATS, PROCUREURS 
j 


E1 NOTAIRES 


Bâtisse de la Ban que d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, Sask, 


‘Tél. 727 


: Casier Postal 732 &' 


POUR FUNÉRAILLES : 
Schriner &Co. 


‘Entrepreneurs de 
| Pompes Funébres 


ai 


Le meilleur élément 
Pour le pain et iea gateaux, C'est notre 
fameuse farine de :première “qualité 
Empire. Patent 
Cook's Pride : 


Vous verrez que chaque’ sac donne beau: 
coup plus de pain et: de : biscuits, bien 
blanes, d'un goût délicieux et ‘pur, que. 
toute autre farine én vente.. * On'oublié: 
.le‘prix mais-on -se rappelle. Ja + ques 
‘de notre farine. , 


. Ambulance privée 
5 crée EXT 

. Bureaë et. (Chambre Ardente : 3 
San ph, Block coin. 10€ Rue et 
\2e A Ave. st,‘ . Prince Albert, Sask. 


ré-Coeur de : 


La Fête dé Sacré 


… Jésus 


N ce temps- € 
le du sabbat et .que.ce sabbat 
fort ‘solennel, -afin que 125 


E 
vei 
était 
corps 


ja croix pendaut ce jour;-les Juifs de- 


mandèrent à Pilate qu'on leur rompit 
es jambes et qu'on les enleyât. Des 
soldat vinrent donc, -qui. rompirent les 
iimbes au premier -et à l'autre. qu on 
avait crucifiés avec Jésus. Puis; s'étant 
approchés de lui, et voyant qu il. était 
dé mort, ils ne lui rompirent point 


Jes jambes; mais l’un d'eux, hii ouvrit 
le côté d’un coup de lance, et aussitôt 


iLen sortit du sang'et de l’eau. Celui 
qui l'a vu en rend'témoignage, et son 
+émoignage est véritable. 


Marche des événements 


(Suite de la 2ème page) 
important que cette- forteresse a 
joué s’est évanoui, avec la pous- 
fière tombant des débris - de ses 
forts. 

Les Ruses l'ont parfaitement 
compris. Przémysl se trouvait à la 
pointe extrême du triangle que 
forment les positions russes en Ga-. 
licie et la retenir plus dongtemps 
eut affaibli leurs lignes de da San 
et Dneister; ce fut ainsi pour eux 
une sage tactique d’évacuer une 
forteresse démantelée, afin de for- 
tifier leurs points faibles et de te- 
nir eu échec les mouvements vi- 
voureux des troupes allemandes. 


ia earnison de Przémysl se dé-: 


bat désespérément contre les sol- 
dus de Von Mackenzen et exerce 
en mme temps une forte pression 
entre les troupes de ’Archiduc 
Jeceph: forte de 45,000 hommes, 
elle rend d'inappréciables <er- 
Aires aux armées russes de da Ga- 
tive. Le grand Due Nicholas ni 
“noie des messaues de félicitations 
pour ra couragense action, sa bra- 
sont vit sa tenacité à lutter contré 
onahisconur tenton. 

Le nitaques de l'ennemi entre 
Praunvs et te Dneister furent vi- 
Aemtent repouseées: il parvint ce- 
mwdant à avancer sur la ligne Tis- 
iment/a-Strv, inondani da plaine 
de se quonts et de ses Des, Les 
fucu Je fiennent 
ur d'une furieuse contre afta- 
re reponasont dans Ja région 


ie pt 
- D 
Au nom, les troupes rues ant 
coupé chticrenent 


= 


‘i strea, 


sation entre Libau et Memel, en- ; "SIT . 1 R 
irolireront dès les premiers engaose | 


fev ain aux Allemande qi o- 
pere après de Ja mer, Jours ha- 
de nungtions et de vivres Tls 
out repris Polangen et Rutean, au 
Sd de Liban, tandis qu'un déta- 
houent se dirige sar Tibau Les 
\Senands ainsi encéretés n'ont 
nu d'autre iso que lier Pal. 
au, 

minisire A\<quith 
lez tranchées 
ainsi que 


: dé. 


Le prender 
d'Ancleterre vista 
anche des Flardres 
Le Hôpitaux. Îeë margnein: | 


à 
“ 


pate de munitions et és quartiers, 


térraux de Fétatamajor. 11 recut 


Ube ovatdon trés enthousasnie dés: 


sa et les féticita de leur vail- 
CIC, + ‘ , 
le communique éfficiel d'Ha- 
Morte es progrès s2 sbles qe 
ces Halienñe réalise on ter- 
thoire autrichien, Sur les pen- 
int nornds de Manie: Nero les 
dns lulennes do alatitont avec 


tete ci me mportont de brillants 
-ücees de méme qu'à TFohnino ct 
dns a allée de Flsonzo, Lariil- 
leve autrichienne se déploie  vai- 
nelbetl 


dans ces régions..la rapi- 


dité de mouvements italiens lem- | 


péche d'auir avec efficacité. 

Les habitants des villes d'a, 
Atie, Borghetto recoivent les vain- 
queen en triomphe. Les chefs de 
l'armée distribuent de:nombreuses 
rations au penple menacé .de la 
quisitions mulli- 
Plices des Aulrichiens. |: 

La seconde réponse du gouver- 
nement amérieain à l’Allemagne 
es présentée au cabinet de Wa- 
shingtons: Brève, énergique et for- 
me. elle constitue trie: magistrale 
mise au point, Elle denyandé d’une 
façon péremptoire si l'Allemagne 
se guide sur des principles. hu- 
Mains et entend respectér le droit. 
IMlernational dans la guerre. ‘ma- 
rilime qu'elle. véut:conitinuer: 

SAMEDI 5 JUIN. 


funine pur les ré 


Après une contin 
en face de l'invasion 
. . EU AT 

Ant richiens - repr 


uelle retraite 


l'offensi” 


;. comme. c'étaic Ja- 


ne deméurassent: point sur 


ëén échec an 


le: conimuni-, 


d'artillerie. | 


talienne, les 


CAPEr 


"[ve.et livrent de_cohtinuels assauts |. 

contre les positions nouvellement 
conquises ‘parles’ Italiens: Lis s’a- 
charneñt"contre les défilés de Mon- 
té Croce que les-troupes de Victor 
Emmanuel défendent avec une 
indomptable énergie. Dans la ré- 
gion de Carma, les attaques autri- 
chiennes se multiplient, comme 
sur les hauteurs de Monte Nero, le 
ral 


long de l’Isonzo et sur le litto 
du golfe de Trieste. 


troupes autrichiennes. Les Italiens 
en plusieurs occasions ont accueil- 
li leurs ennemis de pied ferme et 
leur ont'infligé des pertes senst- 
bls; ils conservent encore toutes 
Jeurs positions conquises et s’appré- 
tent à tourner en déroute les 
moüvemerts en, avant des armées 
autrichiennes. .. 

La température, très défavora- 
ble, ne se prête plus aux rapides 
incursions à l'intérieur, de sorte 
que maintenant la marche italien- 
ne se ralentit mais s’affermit. Les 
envahisseurs amènent sur les mon- 
tagnes de gros obusiers et d’abon- 
dantes munitions. afin d'établir 
sur les crètes alpines de redouta- 
bles forteresses permanentes. Au- 
tour de Monte Nero, les Italiens 


de Drezenca. Cozee.. Karfreit et 
une foule de petits villages. 

Une attaque aérienne contre Po- 
la rénsit au delà de toutes les pré- 
visions, Les hardis aviateurs ita- 
liens  Tancèrent  habilenent un 
jerand nombre de bombes ef dé- 
itruisirent les quais. le réservoir 
{Naptha et tout nn quaïtier de ja 
[ville . 

Trieste ressemble à un désert: 
sur avis des autorités militaires, les 
seivils ont abandonné la ville. lis 
jsant anx troupes  slalionniéos en 
nombre. le soin de protéger leurs 
iproprictés.  Tine énorme quantité 
ide dynamite est dispasée dans les 


divers quarliers et dans le pont. i 


‘pour faire sauter 
itombe entre les mains dés Tialions. 


la ville & elle 


3 
À 


tent une belle victoire au serions 
Ares en prenant 
i - 

SHOT POSSOSSTOTT ia 


Y 


ie da nuit, Le AMijiouands 


rési-torent d'abord mollemeut et se 


EXT, 


hinente: mais furieux de leur échee 
Lis revinrent pronmplement à lat 
laque. Une imêlée formidable se 
iproduisit an milieu des murs à 
omoitié détruits, et des ruines fu- 
“mantes de la ville: les Français 
inrent  conrageusement tête à 
ilauduec des Allemands et par 
rois fois lez rejeièrent en arrière, 
Maîtres de la position. Tes Fran- 
leais lt mirent en état Ace défense. 
se tenant prêts à soutenir d'autres 
assauts qui heureusement n'eurent 


pas lien. 
es. roupes francaises ne 
ie conientèrent point de ee pre- 
finier succès: elles se déployèrent 
rapidement au sud de  Souchez 
s'emparèrent de l'auberge Cabaret 
Rouge. délogèrent l'ennemi de ses 
Ipremidres tranchées, & Jivrèrent 
le reste des positions allemandes 
de la région à un ‘terrible feu 


; 
[Aux autres endroits de la ligne 
ide feu. en France. la situation 
Hr'offre point de changements 
marqués, . 

Les Russes considérent la chute 
de Prztimvsl entre les mains des 
Autrichiens comme un grand a- 
lcantage pour les lignes de front de 
[a Sancet du Dneister. Par une ha- 
bile manœuvre, les troupes russes 
larrêtent ‘les: Austro-Allemands À 
10 milles À l’est. de Przémys!, re- 
Itrécissent leurs lignes d'attaque, et 
concentrent des forces formidables 
contre le centre et l'aile droite des 
ennemis entre Gussakow ct Vol- 
dava. À l’extrême.gauche de Tone 


ga 


de la San inférieure, les Allemands | 


battent en retraite. 

‘: Dos renforts considérables 
viéhnent aux troupes russes de in 
fésion du Pneister qui forme le 
centre prineipal des attaques aus- 
tro-allemrandes. 


par- 


‘ 


# 


+ -): Dora 
désespérée... 


slolerre.et'e 
relafions-des. 


 Cétte offensive, déjà prévue, ne 
rapporte jusqu'ici aucun gain aux 


marquent leurs succès par la prise | 


Eos tronpos francaises rompre: 


définitive, 

pne | 
datliuerte, 
‘de Souehez, apres un vislent com! 


La situation des 
Ruses:en Galicie. est loin d’être 


EEPes rumeurs circulent, ‘en, An-inavires russes foncèrent sur la! Le le 
Sleterre-eten Atleniagne, que les | flatte ennemie; coulèrent trois vais- fufieuses Attaques nocturnes dans |lieu, 
SEUSCIL ARE mo<" LT Deer Lots St . . nie DR er ge ù « Lei : : AT « - , a 

£ des Titats-Uniset dé VAL &éaux transports êt un autre gros le voisinage: dé Torette, Ablain et tout les Allemands _éprouvèrent 


me 


eue ee 2 


Le Concours Populaire d'abonnements au Patriote 
de l'Ouest se terminera le 24 juin 1915. 

Le tirage de notre prix de $100 en argent aura lieu 
à 9 heures du soir, à la salle Paroissiale de Prince- 
Albert, dans une soirée publique organisée pour cé- 
lébrer la Fête Nationale des Franco-Canadiens 


Il 


Ne manquez pas votre dernière chance 
de gagner $100.---Payez aujourd'hui même. 


Er vous abonnant au PATRIOTE DE L'OUEST, et y 
abonnant vos amis vous obtenez certainement pour plus 
que la valeur de votre argent et de plus en payant votre 

‘abonnement d'ici au 24 juin 1915, vous obtenez droit 
au tirage d'un $100. en argent, tout en contribuant à 
une oeuvre excellente de presse catholique. 


Concours du Patriote de l'Ouest 
$100 en argent. 


FORMULE D'ABONNEMENT 


Découpez cette formule et adressez_la aussitôt avec le 
montant en mandat-poste, ou par chèque payable au pair 
à Prince Albert ou par lettre recommandée au 


PATRIOTE DE L'OUEST, 
Prince Albert, Sask. 


pour tirage de 


Pour toute somme d'argent à partir de $1.00 que 
vous nous ferez parvenir pour abonnements d'ici à la fin 
du concours nous nous engageons à vous donner en 
CHANCES sur le tirage de $100.00, le produit de votre 


somme multipliée par elle-même. 


Donc, pour $1.00 d'abonnement vous obtenez | chance 
de gagner $100.00—Pour $2.00 vous obtenez 4 chances 
de gagner le $100.00-—Pour $3.00 vous obtenez 9 chan- 
ces de gagner le $100.00—Pour $4.00 vous obtenez 16 
chances de gagner le $100.00—Pour $5.00 vous obtenez 
25 chances de gagner le $100.00— Pour $10.00 vous ob- 


tenez 100 chances de gagner le $100.00 et ainsi de suite 


Veuillez trouver ci-inclus la somme de........... . 


pour . ans d'abonnement au Patriote de l'Ouest. 


Nom.. ... 


sn nn mms sn ne ss sseess comes 


Adresse ........., ....,... 


tes ss 


Date........ .... ,....... 


te ss sens ss 


À NOS PROPAGATEURS 


Ceux qui nous solliciteront des abonnements 
voudront bien donner un reçu à la personne abon- 
née et nous transmettre immédiatement le montant 
avec la liste de leurs abonnés contenant les noms et 
adresses. Nous leur ferons tenir aussitôt un reçu 
avec l'iñdication des numéros du concours auxquels 
ils auront droit. À chaque nouvel envoi ils voudront 
bien nous rappeler le montant de leurs envois précé- 
dents: pour que nous y ajoutions le nombre de chan- 
ces correspondant. 


Le Patriote de l'Ouest donne 
toutes les nouvelles de 
la guerre 


ABONNEZ-VOUS au PATRIOTE DE L'OUEST 
PROPAGEZ LE PATRIOTE DE L'OUEST : 


Ne remette zpas à demain. Payez 


Souchez, Les soldats résistèrent a- |de très lnvdes pertes. 
vec courage et par une vive char-| Les Allemands tentèrent vaine-. 
houres Sorait-ce alors la guerre ou- |tié des navires de guerre allemands lee à la baïonnette’ refoulèrent linent un effort pour bombarder 
verte? =. | stitionné à: Kiel. prit la mer etileurs ennemis. Grisés par ce suc- Verdun. J.'entreprise n’abouiit à 
‘ Lo se dirigea vers le lieu du combat, leès, les Français s'élancirent delaucun résultat. T'artillerie fran- 
LUNDI T JUIN inais sané engager Îa lutte. Les |l'avant, gagnèrent près de 1000 |caise ent raison des baiteries alle- 
Allemands veulent débarquer de |verues de terrain au sud de Lo-!mandes. 
nombreuses troupes sur les côtes ;rette. Le matin. ils enrégistrèrent| Les Canadiens #illustrent dans 
russes, c{ renouvelleront leur tenta- lune auire victoire, par une attaque | le voisinage d'Ypres; ils entre- 
tive, si pou réussie aujourd’hui. {soudaine sur ITébuitrène, dans le | preunent de vigoureuses charges 
Dans la mer Fete le “Casa voisinage de la ferme Tout Vent; |A la baïonnetle contre les tran- 
lbianea” navire français chargé de sur une longueur de 1200 verges, |chtes allemandes le long de la 
placer des mines, frappe une mine lils s'emparèrent des premières H-! ponte Menin et consolident leurs 
à l'entrée d'une baie ct conle im-}snes de tranchées allemandes et | bositions de Festubert, 
médiatement, Des 128 hommes 


capturèrent un beau “butin de 
d'équipage, 66 furent recuéillis par :uerre. 
un contre-torpilleur anglais: le! 
autres survivants gngnèrent la 
côte et.furent probablement faits 
prisonniers par les Turcs: 


cmagne, déjà fort tendues, iena- [vaisseau Les équipages purent 
cent de se - rompre dans, les 48 E£Gehapper. A ce moment une par- 


- 


Une bataille navale vient de 
“engager dans la Mer Baltique 
entre une escadroe russe ot un détn- 
chement de la flotte allemande. | 
Les croiseurs allemands avancèrent 
à. l'entrée du golfe de Riga et dis- 
parurent dès qu’ils aperçurent l'es- 
adre russe disposée en ordre de ba- 
ltaille. Une flotille de sous-marins 
apparut alors..escortée de plusieurs 
contre-torpileurs, et de nombreux 
hydro-planes.. Les croiseurs russes 
ouvrirent un: feu violent contre les 
machines “aériennes et dispersè- 
rent les sous-marins, qui avant de 
s'enfuir coulèrent le transport rus- 
se Yenjhei.. :. . 


{ 
Û 


_ Les troupes italiennes viennent. 

d'accomplir un grand mouvement 
Le même recul allemand ælle long de ITsonzo en s'emparant 

fait sentir dans la région de l'Ais- ide toute la région qui s'étend de 
ne. en face de la marche méthoai. | Caporetto à la mer sur une distan- 
que et asurée des troupes françai- ice de 40 milles. Des engagements 
ses. Au nord de Soissons. ennemi |Sérieux ont accompagné cette in- 
perdit deux lignes de tranchées. jvasion; les Autrichiens résistent 
Tés positions de Vaquois furent a- ;Mainienant-avec-plus de fermeté. 
Der “‘{bandonnées aux Français Plu-| Tes Ruses remportent d'autres 
Les ‘Allemands lancèrent deux {sieurs aütres engagements eurent |succès en Galicie Centrale; ils ont 
$ attaq leu-dans.le. même district. par- |reponsé fort: babilement- les trou". 
| .: (A Suivre en 4ème: page) : 


| 


| 
| 


Les hostilités des troupes fran- 
caises accusent des gains: considé- t 
rables au'nûrd d'Arras. et dans 
l'Aisne:”-" : E 


S'avançan à l'attaque, les Lu 


“ +, ‘ 
> ss 5 ” 


ne prive © + FR 
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Notre Fête Nationale 


Grande réunion patriotique 
des F ranco-Canadiens de 
Prince Albert, à la Salle Pa- 


roissiale du Sacré-Coeur, le 
24 juin. 


Les Franco-Canadiens de notre 
ville et du district s'apprêtent à 
cékbrer dignement. la fête de 
£aint-Jean-Baptiste, le 24 juin. 

Notre jolie ville de Prince A 
Hert qui compte un fort groupe! 
de Canadiens-Français. ne voudra 


pas daisser passer -Inaperçue notre | 


Comme on le voit, il n'y 


qu'une différence minime 


de l'école publique. soit 30 cents 
par mille dollars. 

—JLundi dernier, à l Académie 
de Sion, le Dr [arris. de l'Univer- 
sité de Toronto, présida aux exa- 
[mens de musique pour les ennuis 
ide piano, comprenant les grades 
éiénrentaires, primaires. junior 
pet intermédiaires. Le résultat ser: 
[eau dans une couple de semai- 
Les. 


h 


—H%e l'asket d'Antugenish. X.E. ; 
jpubti te la noie suivante: 


Nous tronvons dans Le Putrio- 


Fête Nationale, Elle saura faire au 56 Je POuest, un rapport très corn 


contraire son devoir. avee d'au- 


ipiet de ja hénédicion et de lon- 


tant plus d'empressement-que des Le erture solennelle de la Cathédrate 


«irconstances difficiles exigent 
impérieusement de nos jours l'u- 
nion de toutes les forces vives de la | 
nation. 

Le programme de la fête com- 
porte d'abord. une grand'messe 
solenneie. le nine où le SCTmOn | 

Ré. Père L. Larose. de 
Tous no< compatriotes | pouvant 
disposer de leur temps Y assisteront 
sen grand nombre. Île soir, une 
grande réunion est convoquée à 


a Salle Paroissiale du Sacré-Cœur. ; 


4 


ide Prince Aïbert, Sask. qui est. 

he on en juge par les gravures d'u- 
ine fort belle appparence architec- 
jturale. Nous offrous nes félicita- 
ions à $. G. Mgr Paseal, OM. 


let à son clergé et aux fidèles dun 


diocèse pour ce glorieux  événe- 
[ment ” 
i ne 


| À la Législaiure de Régina 


la discussion des projeis de lai 
privés à oecupé l'attention de in 
jChambre Provinciaie durant a 


a 
entre 
les taux de l’école séparée et ceux 


mes. 
Jmmédi atemént: 
midi Sa Grandeur: quitta 


-4 


dans l'après 


iorale. 


DETROIT, Sask. 


_—Lundi dernier, le 24 mai eui 
lieu à Détroit,.Sask. un grand pi- 
a jque- nique -orgnnisé par le Rév. 
{ère Lacombe au-profit de son (- 
jetise. Ce fut un suceès complet. 
Bien qu il x eût un autre pique- 
luique à Mevotta organisé spéciale- 
né nt pour les wens de la ville nous 
ivimes arriver plusieurs autos {rans- 
portant bon nombre de citadins d° 
North Battleford. Azpeu près tous 
si |" es citvens des environs étaient 
i 


présents. + 

Dans l'après midi eurent 
“football et 
courses très intéressantes. 

En artiele des plus appréciés du 
[Programme fut la danse des In- 
idiens pour lañmelle M7. 0, No'in 
M. P. P. s'occupa de faire une col- 
lecie qui eut beaucoup de suceès 

Ta dan<e eormmença au son des 
Liamimbours et des chant qui ressem- 
blent plutôt à des eris plaintifs. Les 
Tndiens avaient des costumes vrai- 


heu 


“ne part ie de des 


Nous y entendrans des discours, du lajoure partie de la semaine. Au | nent jolis et qui devaient être dis- 


chant, des déelamations et de la 
musique. L'honorable M. Turgeon 
nous fera peut-être l'honneur de! 
nous adresser la parole en cette! 
circonstance. 

Monseigneur l'évêque est actu-i 
pllement en tournée pastora le. } 
Nous osons espérer que &il y 
possibilité de modification de la 
tournée pastorale. Sa Grandeur 
pourra présider elle-même à la cé- 
ébration de la Saint-Jean-Baptis- 
te, dans la ville épiscopale. 

Rendons-nous en foule à cette 
démonstration en l'honneur de no- 
tre Saint Patron. Aïlons puiser à 
cette fête, les ressources de courage 
d'énergie. de patience dont nous 
avons besoin dans les luttes qu'il 
mous faut livrer continuellement 
pour notre foi. notre langue <t nos 
droits. Je patriotisme qui unit 
tous les effoms communs, est le 
seu) pratique. sincère et vivant. 

Rendons-nous en foule! 

N'oublions pas le 24 juin! 


Chronique 
Locale 


—Je revenu des douanes, en 
notre ville. durant le mois de mai 
accuse une diminution sensible. 
eur le même mois l'an dernier. Le 


mois de mai 1915 a rapporté 
$2,152.55 contre $3.262.99 en 
1914. 


La dépression financière et le 
manque de travail dans Îles villes 


-forcent les citoyens à s'établir sur 


des terres. Durant le mois de mai 
il y eut 114 inscriptions pour ho- 
mesteads contre 111 au même 
mois l'an passé. 

—M. IL. R. Volignr, ingénieur 
fédéral des travaux publics à Prin- 
ce Albert. est parti pour le Pas, 
avec une équipe d’arpenteurs et 
ingénieurs pour terminer l'arpen- 
tage de la rivière Saskatchewan 
sur une longueur de 76 milles. 
Dès que cet ouvrage sera terminée 
la topographie de Ja rivière Sas- 
katchewan depuis Edmonton jus- 
qu’au Lac Winnipeg sera officiel- 
lement connue. 

—La vente des timbres de guer- 
re au bureau de poste local: donne 
pour le mois de mai une diminu- 
tion de $288.44 sur le mois d'avril. 
Le montant total s'élève à $2,114. 
01 ce qui représente encore nne 
augiuentation de $270.68 sur le 
ins de mai 1914. 

—Le comité de finance du Con- 
sell de Ville dépose devant Îles 
imernbres du Conseil un rapport 
détaillé des extiinés et des recettes 
pour l'année courante. Les dépen- 
ses générales se chiffrent à $460.- 
265,51. et les recettes sont estimées 
à &232.501.12. plus Ie revenus 
spéciaux £'élévant à $127.674.29. 

Le comnité 4 proposé es taux 
suivants pour les taxes scolaires: 
Coniribualles des Ecoles Publi- 
ques: 12.7 millièmes. Coniribua- 
Ecoles Séparées, 13 mil- 


Dlez des 
hièmes 


nombre de ces projets de loi, il 
couvient de eiter ceux de Fincor- 
poration de F'Orphelinat de Prince 
tAïbert et des Sœurs de l'Hopital 
(ie Elizabeth de ITumholdt. 
| Jes membres de la Chambre 
* Ipréparent à la discussion du fa- 
Imeux projet de Loi de l'Acte des 
ILiqueurs, et comme préparution 
fimmédiate. ik adoptent une lui 
concernant les hôtels et autres en- 
droits pour l’accomadation du pu- 
blie. Cette loi, connue sous le nom 
de l’Acte des Hôtels, pourvoir à la 
création d'hôtels spéciaux pour 
le publie voyageur, et donne les 
règlements principaux qui doi- 
vent les régir. | 
— à ———— 


JACKFISH LAKE, Sask. 


<e 


Visite pastorale de S. G. Mer 


A. Pascal, O.M.I. 


Le 2% mai, les citovens de 
Jack Fish Lake furent honorés de 
la visite de S. G. Mgr A. Pascal. 
O.MT.. arcompagné du Rév. Père 
| Buisson. 

Ayant ét avertis un peu tard 
et de plus éiant dans le moment | 
le plus critique de l'année, vu les | 
travaux: les paroïissiens de Jack 
Fish ne purent célélrer cette gran- 
de fête comme ils auraient désiré, 
Néanmoins, ils voulurent témoi- 
«ner leurs regrets et surtout mon- 


trer leurs bons cœurs et pronver à 
Grandeur qu'ils n'étaient pas 


A 


ingrats en accourant très nom- 
breux saluer Sa Grandeur et en- 
tendre ses conseils palernels. 

Ja petite église était remplie de 
monde accouru de tous les côtés de 
la praroïsse, même jusque du lac 
Minuit. Parmi lassistance, on re- 
marquait M. 7. ©. Nolin, M. P. P. 
qui quitta Résina. où il était re- 
tenu depuis quelques semaines à la 
Tégislature Provinciale pour ve- 
air <ainer Monseieneur comme 
maroissien de Jack Fish et ensuite 
assister aux autres cérémonies. Sa 
Grandeur l'en félicita chaudement 
a fut très sensible à cette marque 
de cratitude, 

Notre Rév. Père Esquirok pro- 
fita de la visite de Monseigneur 
pour faire bénir la nouvelle cloche 


qui avait été achetée dernièrement 


Ta cérémonie commenca à 9 heu- 
res. La plupart des paroissiens eu- 
rent l'honneur d’être parrains et 
marraines et se montrérent très gé- 
néreux en faisant de larges of- 
frandes. 

Immédiatement après la béné- 
diction de da cloche eut lieu la 
cérémonie solennelle de. la Con- 
Don des enfanis au nombre 
de 20. M. George Ness -agissait 
counne parrain et Mme. Bourret 
cote JHBITAIRE. 

La grand’messe fut chantée 
rar, le Rév. Père. Esquirol après 
laquelle Monseigneur adressa quel- 
ques mots de félicitations aux 
notnbreux pruoissiens accourns À 
l'occasion de sa visite. Sa Grandeur 
fit aussi un bien joli sermem que 


- “ndieux, tout garnis d'hermine. 
je miroirs, de perles. et de plumes 
b DIEUX. 

Des rafraichissements ainsi que 
‘e diner et le souper furent servis 
sur place par le précieux concours 
des Demoiselles et des Messieurs 
T/1leureux assistés de quelques au- 
trs personnes de Détroit. Chacun, 
parut bien s'amuser et apprécier 
ce joli pique-nique aussi nous pro- 
mettons-nous d’y retourner encore. : 

Nos sincères félicitations au 
{Rév. Père Lacombe qui organisa 
tout à merveille. 

9 —— 


“Marche des événements. 


| 

| (Suite de la 3me page) 

|pes austra-allemandes Je long dé 
ji rnrh nrès de Koloméa. Les li- 
ie de défense russes se raffer- 
misent le long de la San et du 
IDneister, Les Allemands avancent 
avec diffientté sur les lignes de 
front Nawida Katuzi-Tomaszowee. 
| Une f'otille française de 29 aé- 
jroplanes attaque les quartiers gé- 
inéaux du Kron Prinz: une pluie 
Ide 200 obns éclata près des anput- 
tement du Prince, tuant plusieurs 
officiers et des serviteurs. Des axvi- 
ateurs anglais ont détruit un Zep- 
nelin. attaché à son hangar. à 
à nrès de Bruxelles. 


4 
on 


Tord Kitchener lance un vigou- 
renx appel pour 300.000 recrues. 
Les Chambres Anglaises endos- 
sent ce projet avec satisfaction. 
Est-ce la. conscription obligatoire 
qui s’annonce ? 


314 RDI 8 JUIN 


Leieutenant aviateur, Reginald 
Warneford, Canadien d’origine. a 
reeu la Croix Victoria du Roi 
George lui-même, en récompense 
de son brillant exploit, lorsqu'il 
attaqua et détruisit dans les airs, à 
Gand un énorme Zeppelin, du 
type le plus perfectionné. Il fut 
cependant aidé dans la chasse du 
Zeppelin par un aéroplane fran- 
çais. 

Le gros dirigeable allemand 
tout en flammes s’abattit sur le 
couvent du Grand Béguinage de 
Sainte- Elizabeth. Le couvent qui 
abritait les sœurs et près de 700 ré- 
fugiés belges, vieillards, femmes et 
enfants, prit feu immédiatement. 
Des scènes émouvantes se produi- 
sirent durant Île sauvetage de tous 
ces malheureux. | 

La Tutte revêt un caractère in- 


+ 
+ 
+ 
IL. 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
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: 


chacun éeouta ému jusqu’ aux kur- |tens 
- les régions ‘d'Arras et de l'Aisne: | 


Jack |de la nuit ‘pour lancer Jeurs- 


Fish pour contuner: sa visite pas |ques at 
LT lrencontrent le plus vif échec Sur: 


trois norvégiens et par conséquent 


G. R. RUSSELL & FRERE | 


Marchands géheraux 


140, 11ème RUE OUEST 


titré + ++++ tré] 


‘au. H6rd de Ja France: “dans |: 


Les hordes: ‘allemandes’ profitent: 
attä | 


cteu: d'Arras, mais elles 


les ‘pénchänts de plateau de Loret-" 
te, l'ennemi subitement délogé, 
revint à l'attaque trois fois -de 
suite mais vainement; les Fran- 
cais restèrent maitres du terrain. 
‘Au nord est de la raffinerie de 
Souchez,:les soldats: français avan- 
cèrerit de. l'avant: à St Vauast, ils 
prirent -posession -de plusieurs 
‘tranchées allemandes, et s'emparè- 
| rent de plusieurs mais-r< de Neu- 
iville, au cours d’un furieux eom- 
bat LH 
Les Français soutinrent un vif 
engagement ‘an sud-est d'IHébuié- 
irène, dans PAïisne: ils sauvegardè- 
[rent habilement les positions ré- 
Le “enmoent arrachées aux mains des 
è Allemands. Quatre éncrgiqnes as- 
isauts furent lancés contre ces po- 
| sit itions, par quatre fois, les Alle- 
jmands furent repaussés avec d’é- 
nurme pertes Les troupes fran- 
eaises reprirent alors l'attaque à 
‘eur tour ct tombèrent à l'impro- 
viste enr les ennemis déjà fatioués 
t démeralisñs par leurs précédents 
Ta mêlée fut horrible. mais 
‘vs Franeais Femportèrnt avec a- 
vantare: deux lignes de ‘tranchées 
furent conquises sur un front de 
300 verges, entre Hébutérène et 
j erre. | 
Les Russes subissent des revers 


RULES 


au nord-est de Przémyal. 
jbattent en désespérés, D'énormes 
troupes de réserves leur arrivent 
‘de toutes parts, bien armées, bien 
équipées et hien reposées, qui ur 
çpermettent de reprendre l'offensi- 
ve et de faire oublier leurs revers. 
Les forces austro-allemandes s’é- 
.puisent graduellement dans ces lut 
tes gigantesques: les Russes sem- 
blent renaïtre pour reprendre le 
‘combat et harasser le vainqueur. 
De l'aveu même des hauts officiers 
lallemands, jamais ils ne viendront 
ià bout des armées russes. 
Les munitions russes abondent 
icomme leurs réserves. Les usines 
de Russie, toutes aux mains de 
PEtat. travaillent à plein rende- 
ment, jour et nuit, depuis l’ouver- 
‘ture de la guerre au mais d'août 
idernier. L'abondance des obus, des 
‘boulets et des balles, constitue une 
des forces les plus redoutables de 
e‘J'armée russe. 
Dans les Dardanelles, les Tures 
faiblissent de jour en jour, ils jet- 
itent la consternation au sein de 
Constantinople, et surexcitent le 
ipeuple à réclamer la paix. Durant 
îce temps les Alliées débarquent de 
inouvelles troupes et s'apprêtent à 
lconquérir le redoutable passage 
ides détroits. 
| Les sous-marins allemands ont 
icoulé ces jours derniers ‘dans la 
|mer du Nord cinq navires dont 


l'Allemagne, remaniée quant à la 
phraséologie, est définitivement en 
voyée à l'Allemagne. On affirme 
à Washington qu’à ce propos, le 
Secrétaire d'Etat, William J. 
Bryan 4 donné sa démission. 


BOIS. 


Toutes sortes de matières 
de construction 


MeDIARMID LUMBER 


CO. LTD. 


angle de l'Ave Centrale et 
de la 17e rue Ouest 


le soir 685 


neutres. 
: La seconde note américaine à 


use dresser 


mais” se. 
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Lu ‘7; tabac qui'n'a'que ke : |: 


Péürquéi dôüne votre arscut pour du” 
nom: _éniadien 


_ mäis pas le goût. TE 
:Fumez donc: les délicieux tabacs. natu- 
- rels, en: feuille: ou haché dela: . 


Gi de TABAC MONTCALM, de Joliette, PL. 


“et Vous serez sûr de fumer du vrai tabac 
canadien. Lt te 


Eërivez- et demandez des: Jistes de‘prix 


PPS SSSR See esse 


+++ oooosseree rene rte see esse etre reed 


+++ 
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” Au détail ie, 


CS co 4 


Bois. de. Construction 


| Portes, Fenêtres, : Papier 
Foiture, Bardeaux 


‘et Moulures 


CHARBON DUR ET CHARBON DRUMHELLER 


NORTH ‘CANADA LUMBER 


Company Limited 


AVENUE: CENTRALE 
Casier 615 


‘Telephône 869 
j. 


O'NEIL. 


F. B. ‘Gérant 


.. Vènez chez... 


A. C. HOWARD 


208, AVE CENTRALE. Prince - Albert 


Venez voir nos Lits, Matelas et 


Sominiéts.. Cette semaine— gran- 


de réduction de prix. . 


Statues, Chemin de T--iv, etc 


ärticles religieux, Livres ue » ds. Twagos, cte. 


| Congrégation ou sociétés. 
Vin de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, etc. 
‘Catalogues envoyés sur temande. 


Aux membres du clerge 


Bronzes, Orfèvreries, Ornements d'Eglise, 
Autels, Bancs, Ameublements et Cloches. 
Cierges, Huile de: Sanctuaire, Vin de Messe, 
Livres de Prières, Chapelets, Articles de Piéte. 


STATUES, CHEMINS DE CROIX, CRECHES, ETC. 
° : DE NOTRE FABRICATION. | 


BANQUE d’HOCHELAGA 


CAPITAL AUTORISÉ. 84,000 OU0 
CAPITAL PAYÉ......,.84.000,000 
FOND DE RÉSERVE:..:83,700,000 


Bureau Principal - MONTRÉAL 


DÉPARTEMENT D'ÉPARGN E-—Intérèt au taux de 3 nour cents 8 
par an accordé sur dépots d'épargne, 


£EMET des “Lettres de crédit Cirzulaires”. 
payables dans toutes les ] parties du monde ; .. 


ACHÈTE traites. où ‘argent et billet de banques des pays 
étrangers; ct. VEND des chèques sur les principales villes du 


feu 


monde. "-°- : : s 
AG ENTS. EN. ANGLETERRE : The: Clydesdile: Bank, Ltd 


-Crédit Lyonnais; ‘Comptoir National æ Escompte. a 


AGENTS EN FRANCE : Crédit Lyonnais, ‘Comptoir. Nation! 
- d'Escompte “Pare, Société Générale, Crédit Industrie el et 
Commercial. , , . 


pour les voyageurs, 


Winnipeg | Church Goods Co. 


Æ 


DESMARAIS & ROBITAILLE Liée 
5 ef 21 Notre-Dame Quest, Montréal, P.Q 


Marchands d: Ornements d' d Eglise, Vases Sacrés. Bronzes, 


: Spécialité : Confection de bannières drapeaux, <.c., , ons 


MARAAR SA ASSS 2RRSA2 RS LRRRS ARS AAA S ASS 2 02e 


